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Le chargé de la gestion de l’université "Salhi-Ahmed"
de Naâma, M. Bouagada Benomar, a tenu,
récemment, une séance de travail avec une
délégation de l’université turque de Kütahya, en vue
de renforcer les liens académiques, scientifiques et
culturels entre les deux établissements
d’enseignement supérieur, a indiqué un communiqué
de l’université de Naâma. Cette rencontre, qui
s’inscrit dans le cadre de l’activation de la convention
de coopération signée entre les universités de Naâma
et de Kütahya, en 2024, et qui s'étale jusqu’en 2029, a
porté sur l’examen des mécanismes de mise en
œuvre des programmes de partenariat académique et
de recherche pour la période 2026–2028, a-t-on
souligné de même source.
Ces programmes comprennent l’échange

d’enseignants et d’étudiants, la création de groupes
de recherche mixtes, des parcours de formation
débouchant sur des diplômes conjoints, ainsi que la
participation à des projets de coopération
internationale dans le cadre du programme
"Erasmus+ ". Par ailleurs, il a également été convenu
d’octroyer des bourses d’études dans 11 facultés
universitaires en Turquie au profit des étudiants de
l’université de Naâma aux niveaux master et doctorat,
en plus de l’intégration des enseignants et des
étudiants de l’université dans le programme de
recherche "Une Méditerranée plus compétitive et
plus intelligente", ainsi que du lancement de
l’enseignement de la langue turque au Centre
d’enseignement intensif des langues de l’université
de Naâma, a précisé la même source.
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RENFORCEMENT DE LA COOPÉRATION ACADÉMIQUE 
ENTRE LES UNIVERSITÉS DE NAÂMA ET DE KÜTAHYA

Les enquêteurs du Service de la sécurité
alimentaire relevant du Service central de lutte
contre le crime organisé de la Gendarmerie
nationale, en coordination avec l’Institut national de
criminalistique et de criminologie ont mis fin à
l’activité d’une société privée produisant et
commercialisant du sel alimentaire sans respect
des conditions et normes légales, a indiqué
dimanche dernier un communiqué de ces services.
"Dans le cadre de la lutte contre les atteintes à la
sécurité alimentaire et la protection du
consommateur, les enquêteurs du Service central
de lutte contre le crime organisé de la Gendarmerie
nationale, en coordination avec l’Institut national de
criminalistique et de criminologie ont mis à nu des
pratiques frauduleuses liées à la production et à la
commercialisation de sel alimentaire sans respect
des conditions et normes légales", selon la même
source qui précise qu'"une absence totale d’iode
dans le sel produit et commercialisé, portant une
marque commerciale leader sur le marché national,
a été constatée".
L'opération a eu lieu "en marge d'une enquête sur

une affaire liée à la fabrication de pain «tortilla», au
cours de laquelle il est apparu aux enquêteurs du
Service de la sécurité alimentaire que le sel
alimentaire contrefait était produit par une société
privée en grandes quantités et différents volumes, à
travers l’extraction et la préparation de cette matière
à El Oued, pour alimenter le marché national,
notamment au profit d’un grand nombre
d’opérateurs économiques activant dans
l’agroalimentaire, à l’instar des unités de fabrication
de fromages et de pâtes, suivant un procédé

frauduleux pour éviter les opérations de contrôle
périodique des agents qualifiés".
L’opération a permis "de déjouer l’injection sur le
marché national d’une grande quantité de ce
produit de large consommation, les expertises
scientifiques ayant révélé qu’il avait été fabriqué de
façon aléatoire et non étudiée, avec une négligence
délibérée des conditions sanitaires préalables à la
prévention des maladies liées à la glande thyroïde,
sachant que ces pratiques constituent une menace
pour la santé du consommateur, tel que confirmé
par les services de santé compétents, ainsi que
l’Association de protection et d'orientation du
consommateur et son environnement (APOCE)".
Après finalisation des procédures légales, le gérant
de la société et ses associés ont été présentés
devant le procureur de la République
territorialement compétent. Des poursuites ont été
engagées contre les contrevenants, pour détention
d’un produit fabriqué de manière frauduleuse,
production de denrées alimentaires impropres à la
consommation et fraude à l'égard du
consommateur".

LLAA GGEENNDDAARRMMEERRIIEE NNAATTIIOONNAALLEE MMEETT FFIINN ÀÀ LL’’AACCTTIIVVIITTÉÉ 
D’UNE SOCIÉTÉ PRIVÉE PRODUISANT ET COMMERCIALISANT 

DU SEL ALIMENTAIRE NON CONFORME AUX NORMES LÉGALES

La brigade de recherche de la
Gendarmerie nationale (GN) de

Chechar (wilaya de Khenchela) a
démantelé une bande criminelle

spécialisée dans le vol de bétail et
récupéré soixante-dix (70)

moutons volés dans le territoire de
la wilaya de Tébessa, a indiqué

dimanche dernier un communiqué
des services de la GN. "Dans le

cadre de la lutte contre la
criminalité sous toutes ses formes

et sur la base d'informations confirmées obtenues par les éléments de la brigade
de recherche de la GN de Chechar, ces derniers ont arrêté huit (8) individus et saisi
un camion, ainsi que des armes blanches utilisées dans les agressions contre les

personnes et les biens", précise la même source.
"Les enquêteurs ont pu récupérer, après investigations, soixante-dix (70) têtes de

moutons volées dans le territoire de la wilaya de Tébessa et cachées dans une
ferme isolée, après l'agression de leur propriétaire. Des sommes d'argent ont

également été saisies", selon la même source. Après accomplissement de toutes
les procédures légales nécessaires, les individus arrêtés ont été présentés devant
les autorités judiciaires territorialement compétentes et tous les accusés ont été

incarcérés". 

DÉMANTÈLEMENT D'UNE BANDE CRIMINELLE
SPÉCIALISÉE DANS LE VOL DE BÉTAIL À KHENCHELA 

Un drame lié au monoxyde de
carbone a endeuillé, hier, la
wilaya de Constantine où deux
personnes ont perdu la vie et
trois autres ont été intoxiquées
à la suite d’une fuite de gaz
provenant d’un appareil de
chauffage.
Selon un communiqué de la
Protection civile, les équipes de
secours sont intervenues à
6h38 pour porter assistance à
cinq personnes victimes d’une
intoxication au gaz monoxyde
de carbone, émanant d’une
chauffeuse (chauffage) à
domicile. Le sinistre s’est
produit au quartier Massinissa
dans la commune et daïra d’El
Khroub.
L’incident a malheureusement

causé le décès de deux
personnes, dont les corps ont
été transférés vers le service
de conservation des dépouilles
mortuaires. Les trois autres
victimes, souffrant de nausées
et de difficultés respiratoires,
ont été prises en charge par les
secours avant d’être évacuées
vers l’hôpital local pour recevoir
les soins nécessaires.

MONOXYDE DE CARBONE
DDEEUUXX MMOORRTTSS EETT TTRROOIISS PPEERRSSOONNNNEESS
IINNTTOOXXIIQQUUÉÉEESS ÀÀ CCOONNSSTTAANNTTIINNEE



Mardi 3 Février 2026

3ALGER16 ÉÉVVÉÉNNEEMMEENNTT

L’Algérie a inscrit une nouvelle
page majeure de son histoire
économique et industrielle avec
le lancement officiel du premier
train transportant les
cargaisons de minerai de fer
issues de la mine de Gara
Djebilet dans la wilaya de
Tindouf. 

En donnant personnellement le signal de
départ de ce train historique, le président de
la République, M. Abdelmadjid Tebboune, a
matérialisé l’aboutissement d’un
engagement pris dès son accession à la
magistrature suprême : faire de Gara
Djebilet un pilier stratégique du
développement national.
Cet événement, hautement symbolique,
marque bien plus qu’un simple début
d’exploitation minière. Il consacre la
réussite d’un méga-projet structurant, parmi
les plus importants réalisés en Algérie
depuis l’indépendance, et traduit la volonté
politique affirmée de bâtir une économie
forte, souveraine et diversifiée.

UN ACCUEIL POPULAIRE
CHALEUREUX À TINDOUF

À l’occasion de cette visite présidentielle, la
wilaya de Tindouf a vécu un moment
exceptionnel. Le Président a été accueilli
par une population nombreuse,
enthousiaste et profondément mobilisée,
venue saluer la concrétisation d’un projet
longtemps attendu. Les manifestations de
joie, les chants patriotiques et les
expressions de reconnaissance ont illustré
l’attachement des citoyens à cette
réalisation historique, perçue comme un
acte de justice territoriale et un levier de
développement pour le Grand Sud.
Cet accueil chaleureux reflète également la
confiance renouvelée de la population
envers les institutions de l’État et la
reconnaissance des efforts consentis pour
intégrer pleinement les régions du Sud
dans la dynamique nationale de croissance
et de prospérité.

UNE COLONNE VERTÉBRALE 
DU PROJET

Au cœur de ce chantier d’envergure figure
la grande ligne ferroviaire reliant Gara
Djebilet à Tindouf puis à Béchar, véritable
colonne vertébrale logistique du projet.
Cette infrastructure stratégique, réalisée

dans des conditions climatiques et
géographiques exigeantes, constitue l’une
des plus grandes réalisations ferroviaires
du pays.
Cette ligne ne se limite pas au transport du
minerai de fer. Elle ouvre des perspectives
inédites pour :
• Le désenclavement durable des régions
du Sud-Ouest.
• Le développement des échanges
économiques.
• La création de nouvelles zones
industrielles.
• Le renforcement de la cohésion
territoriale.
Elle s’inscrit dans une vision globale de
modernisation des infrastructures
nationales, reliant les zones de production
aux pôles industriels et aux ports, tout en
soutenant une industrialisation locale à forte
valeur ajoutée.

UNE PROMESSE 
PRÉSIDENTIELLE TENUE

Dès son élection, le président Abdelmadjid
Tebboune avait fait de Gara Djebilet un
engagement clair et public, affirmant que ce
projet stratégique ne resterait plus au stade
des études ou des annonces. Aujourd’hui,

le lancement effectif du transport du minerai
par rail vient confirmer que cette promesse
a été tenue dans le respect des délais et
avec une approche intégrée alliant mine,
rail et industrie.
Cette réalisation illustre une nouvelle
méthode de gouvernance fondée sur la
concrétisation des engagements, la
valorisation des ressources nationales et la
mise en œuvre de projets à fort impact
économique et social.

UN LEVIER STRATÉGIQUE 
POUR L’ÉCONOMIE NATIONALE

Avec des réserves estimées parmi les plus
importantes au monde, la mine de Gara
Djebilet représente un atout stratégique
majeur pour l’Algérie. Son exploitation
permettra de :
• Renforcer l’industrie sidérurgique
nationale.
• Réduire la dépendance aux importations.
• Créer des milliers d’emplois directs et
indirects.
• Stimuler la recherche, la formation et le
transfert de technologies.
• Contribuer significativement à la
diversification de l’économie nationale.
Ce projet s’inscrit également dans la vision
du président de la République visant à bâtir
une économie productive, fondée sur la
transformation locale des matières
premières et sur une meilleure intégration
industrielle.

UN SYMBOLE 
DE L’ALGÉRIE DE L’AVENIR

En donnant le signal de départ de ce train
historique, le Président Tebboune a
souligné que Gara Djebilet n’est pas
seulement un projet minier, mais un
symbole fort de l’Algérie nouvelle : une
Algérie qui valorise ses richesses, investit
dans ses régions, tient ses engagements et
regarde résolument vers l’avenir.
Plus de soixante ans après l’indépendance,
ce méga-projet s’impose comme l’un des
plus importants chantiers structurants du
pays, porteur d’espoir, de souveraineté
économique et de développement durable
pour les générations présentes et futures.

ALGER 16

PREMIER DÉPART DU TRAIN TRANSPORTANT LES PREMIÈRES CARGAISONS 
DU MINERAI DE FER DE LA MINE DE GARA DJEBILET 

UN TOURNANT HISTORIQUE 
PPOOUURR LL’’AALLGGÉÉRRIIEE IINNDDUUSSTTRRIIEELLLLEE

 Le président de la République concrétise une promesse clé et engage l’Algérie dans une nouvelle ère industrielle. 

Les six nouvelles gares ferroviaires de la ligne minière
ouest Béchar–Béni Abbès–Tindouf–Gara Djebilet attirent
l’attention par leur architecture audacieuse et leur
esthétique soignée, mêlant lignes contemporaines, identité
culturelle et adaptation aux conditions climatiques du
Sahara. Implantées à Tindouf, Oum Laâssel, Hassi Khebi
et Gara Djebilet (wilaya de Tindouf), ainsi qu’à El-Abadla
(wilaya de Béchar) et Tabelbala (wilaya de Béni Abbès), ces
infrastructures s’inscrivent dans le vaste projet de la ligne
ferroviaire minière ouest, longue de 950 km. D’après les
responsables du Centre national de l’ingénierie de la
construction (CNIC) et de l’Agence nationale des études et
du suivi de la réalisation des investissements ferroviaires
(ANESRIF), ce chantier structurant vise à doter le sud-
ouest du pays d’équipements modernes et adaptés aux
besoins de développement. Le Centre national de
l’ingénierie de la construction a été chargé, dans une
première phase, de la révision de l’avant-projet définitif de
ces gares, considérées comme de véritables réalisations
architecturales. Cette démarche a permis de définir les
lignes directrices de leur conception, en retenant un style
qui conjugue modernité, ancrage dans la réalité
architecturale locale et valorisation du savoir-faire des
entreprises nationales mobilisées pour leur réalisation.
Dans le cadre de sa mission de gestion du projet, le même
centre a également assuré l’approbation des études
d’exécution, a fait savoir sa directrice générale, Mme
Messaoud-Nacer Malika, mettant en avant l’importance de
cette étape pour garantir la qualité des ouvrages et le

respect des choix architecturaux retenus. Partant du
principe que les gares ferroviaires traduisent l’évolution des
villes et portent l’empreinte de leur culture, ces
infrastructures ont été conçues comme un point de
convergence entre architecture contemporaine et formes
traditionnelles. Elles s’appuient sur les compétences
d’architectes locaux et valorisent le patrimoine culturel riche
et diversifié du sud du pays, a souligné Mme Messaoud-
Nacer. Dans cette même optique, la responsable a indiqué
qu’«une grande priorité a été accordée à l’utilisation de
matériaux fabriqués localement », afin d’assurer des
solutions adaptées aux spécificités des régions du Sud-
Ouest et aux contraintes climatiques et environnementales
du Sahara. Sur le plan architectural, les éléments de
conception sont inspirés notamment de la khaïma (tente)
algérienne, des fenêtres de type « chebbek  propres à la
région de la vallée du M’Zab, ainsi que de l’arc, revisité
dans une écriture contemporaine au niveau des accès des
gares. Ce choix vise, selon Mme Messaoud-Nacer, à
mettre en valeur des valeurs d’hospitalité, de générosité et
d’accueil des voyageurs profondément ancrées dans la
culture saharienne, donnant ainsi à ces gares une
dimension sociale, culturelle et touristique. Ces gares
constituent «une véritable illustration du génie architectural
local », estime Abdallah Mahi, membre du Conseil de
l’Ordre des architectes de Béchar, qui met en avant leur
authenticité, la précision de leur conception, leur cohérence
d’ensemble et leur parfaite intégration dans
l’environnement saharien, en faisant des références en

matière
d’architecture
moderne en
Algérie. Pour
sa part, un
représentant
de l’Agence
nationale des études et du suivi de la réalisation des
investissements ferroviaires a souligné que le design
adopté « traduit notre engagement à concevoir des
infrastructures durables, respectueuses de
l’environnement et valorisant l’identité nationale ».
Au-delà du transport du minerai de fer depuis la mine de
Gara Djebilet vers les unités de transformation de Tindouf
et de Béchar, puis vers le port de Bethioua (Oran), la ligne
ferroviaire minière ouest assurera également le transport
de voyageurs, reliant le Sud-Ouest au Nord. Ces gares ont
ainsi été pensées pour garantir le confort des passagers
tout en s’intégrant harmonieusement dans leur
environnement naturel et urbain, a précisé Mme
Messaoud-Nacer.
La gare d’El-Abadla, inaugurée par le président de la
République en 2024, est appelée à devenir un point de
jonction avec la future ligne ferroviaire Béchar–Adrar,
renforçant davantage le rôle stratégique de cet axe
ferroviaire dans le développement du sud du pays.
Bien plus que de simples points d’arrêt, ces nouvelles gares
deviennent des marqueurs territoriaux.                  

Cheklat Meriem

SIX NOUVELLES GARES FERROVIAIRES

ENTRE TRADITION ET MODERNITÉ

CHARGÉ PAR LE CHEF DE L’ÉTAT
LLEE PPRREEMMIIEERR MMIINNIISSTTRREE 

ÀÀ OORRAANN PPOOUURR 
SUPERVISER L'ARRIVÉE 

ET LE DÉCHARGEMENT DES
PREMIÈRES CARGAISONS 

Chargé par le président de la
République, Abdelmadjid Tebboune,
le Premier ministre, Sifi Ghrieb, s'est
rendu hier  dans la ville d'Oran pour
suivre l'arrivée et le déchargement
des premières cargaisons de minerai
de fer extrait de la mine de Gara
Djebilet et destinées au complexe
sidérurgique Tosyali, accompagné
d'une délégation ministérielle de haut
niveau, dans le cadre des
cérémonies officielles de mise en
service du train minier Gara Djebilet-
Béchar-Oran, a indiqué un
communiqué du premier ministère.
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La presse nationale a consacré ses
éditions, hier, au lancement officiel et
historique, sous l’impulsion du président
de la République, M. Abdelmadjid
Tebboune, de la ligne ferroviaire minière
Gara Djebilet-Tindouf-Béchar, un
"tournant stratégique" marquant l’entrée
de l’Algérie dans une nouvelle ère de
progrès et de prospérité.
Sous le titre "Nous vivons un moment
historique", El Moudjahid souligne que
l'inauguration par le président de la
République de ce corridor ferroviaire de
950 km constitue un acte "hautement
symbolique et structurant".
Horizons qualifie, de son côté, ce
lancement de "Jour historique pour
l’Algérie", précisant que ce mégaprojet
changera définitivement le visage du Grand Sud avec
la création de 25.000 emplois.
De son côté, Le Soir d'Algérie relève le rôle crucial
de cette ligne minière, "véritable poumon alimentant
désormais les complexes sidérurgiques du pays",
alors que le quotidien El Badil voit dans cette
inauguration le coup d'envoi d'une "grande révolution
minière", insistant sur la fin de l'exportation du minerai
brut au profit de l'intégration industrielle.
L'Echo d’Algériemet l’accent, quant à lui, sur la
ferveur populaire sous le titre "La population de
Béchar rend un grand hommage au président de la
République", illustrant l'adhésion des citoyens à sa
vision.
L'inauguration de la ligne ferroviaire minière est une
"victoire historique", écrit El Massa et "un triomphe",

souligne El Watan, tandis que Le Quotidien d’Oran
met en avant les nouvelles gares "au design innovant
alliant tradition et modernité".
"L’Algérie post-pétrolière inaugurée", titre La
Sentinelle qui salue la "promesse tenue", marquant
"l’aboutissement d’un engagement politique fort".
Dans le même sens, La Nation estime que
"l’économie de l’Algérie est sur de bons rails", alors
que La Voie d’Algérie qualifie Gara Djebilet de
"grande victoire dans la bataille du développement".
Abondant dans le même sens, Le Jeune
Indépendant rappelle la rapidité d'exécution du
chantier sous le titre "l’Algérie dans l’histoire
industrielle", précisant que ce corridor géant a été
réalisé en seulement 20 mois.
Saluant une "révolution" axée sur la transformation

locale des richesses, L’Expression dresse, quant à
lui, un parallèle entre 1971 et 2026, comparant
l'impulsion minière du président de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, à la nationalisation des
hydrocarbures par le défunt président Houari
Boumediene.
Lui emboîtant le pas, le quotidien Echaâb affirme,
sous le titre "l’Algérie des défis réalise des miracles",
que ce projet concrétise le rêve du défunt Houari
Boumediene et constitue la plus grande victoire
stratégique de l'Algérie nouvelle.
Sur le plan de la transformation structurelle du pays,
Al-Hadath annonce le "grand départ d’une révolution
minière et économique" à travers le lancement officiel
de l’exploitation de la ligne minière ouest.
Sous le titre "le train de Gara Djebilet siffle pour la
renaissance du Sud", El Khabar rapporte que le
président de la République, à travers l'inauguration de
ce méga-projet, "trace les contours d'une nouvelle ère
pour l'industrie nationale et qui sera suivie par
d'autres réalisations qui vont certainement changer la
physionomie de l'économie du pays".
Dans le même sens, Echourouk observe que "le fer
de Gara Djebilet atteint enfin la Méditerranée",
soulignant que le pays rompt définitivement avec la
dépendance aux hydrocarbures, alors qu'El
Djoumhouria se félicite du "départ historique et
stratégique du premier train de minerai depuis Béchar
vers Oran".
Al-Oumma Al-Arabiyamentionne, pour sa part, que
le président de la République "a transformé le rêve en
souveraineté économique, traduisant ainsi la vision
concrète d'un Etat fort et indépendant".   

APS

PPRREESSSSEE NNAATTIIOONNAALLEE :: PPRROOGGRRÈÈSS EETT PPRROOSSPPÉÉRRIITTÉÉ

Dans son allocution devant les autorités
locales et les acteurs du projet, le
Président Tebboune a insisté sur le lien
entre héritage historique et défis
contemporains : "Nous assistons,
aujourd'hui, à une des étapes de la
concrétisation d'une réalisation
nationale stratégique et historique,
longtemps évoquée comme un rêve
lointain", mais que nous avons réussi à
concrétiser, "en nous inspirant du
nationalisme mobilisateur qui a
galvanisé les consciences de nos aïeux
et leur a donné la force d'affronter le
colonialisme odieux".
L’ampleur de cette réalisation a été
rappelée par le chef de l’État : "Et quel
immense défi. Nos valeureux martyrs
nous ont ainsi montré que les grandes
actions sont à la mesure des grandes
âmes", soulignant que le message
éternel de ces martyrs constitue "un
héritage qui permet de remporter la
bataille du développement".
Pour le président de la République,
cette inauguration symbolise plus
qu’une simple mise en service d’une
ligne ferroviaire : elle représente "la
première étape d'un projet national
structurant qui transformera à court
terme, si Dieu le veut, cette région de
notre Grand Sud, et contribuera à la
concrétisation des objectifs de nos

orientations
économiques
nationales vers
l'exploitation des
multiples richesses de
Gara Djebilet, le
lancement de la mine
de zinc-plomb d'Oued
Amizour à Béjaïa et la
réalisation de la ligne
ferroviaire de la mine de Bled El Hadba
et du quai minier d'Annaba". 
Le Président a tenu à rappeler le
caractère exceptionnel du projet,
réalisé dans un délai record de vingt
mois : "Aujourd'hui, nous célébrons
symboliquement une victoire, celle de la
réalisation de cette ligne ferroviaire
d'envergure dans un délai record de
vingt (20) mois", une durée que le chef
de l’État compare à peine nécessaire
pour la construction d’un simple lycée.
L’Algérie qui relève les défis, a-t-il
poursuivi, s’illustre par cette initiative
concrétisée "grâce à une volonté
algérienne, un financement algérien et
des cadres algériens, avec les amis
chinois", traduisant "une vision
stratégique intégrée visant à valoriser et
à exploiter nos ressources naturelles et
nos richesses nationales", tout en
cherchant à "interconnecter le Grand
Sud aux autres régions du pays".

Le Président a souligné que la réussite
de ce projet témoigne de l’ambition du
pays à se libérer de la dépendance aux
hydrocarbures et à miser sur ses
propres capacités : "Tous les moyens
ont été mobilisés pour atteindre les
objectifs escomptés dans l'Algérie
souveraine, fière et victorieuse, qui
avance résolument vers la réalisation
de ces objectifs, pour se libérer de la
dépendance aux hydrocarbures et
miser sur nos propres capacités, grâce
aux richesses et aux ressources dont
Dieu Tout-Puissant nous a gratifiés
dans toutes les régions de notre chère
patrie, mais aussi grâce aux volontés
nationales sincères, aux compétences
et au savoir-faire capables de porter
l'Algérie à bout de bras, quels que
soient les efforts à déployer et les
sacrifices à consentir."
Les prouesses techniques accomplies
dans le cadre de ce chantier sont

également mises en avant par le
Président : "Les réalisations accomplies
dans le cadre de ce projet d'envergure,
notamment les ponts s'étendant sur 20
km et l'aménagement de la voie ferrée,
pourraient figurer dans le Guinness des
records", qualifiant ces
accomplissements de "véritable exploit
accompli par des hommes qui ont cru
en leur patrie et se sont sacrifiés pour
elle, et auxquels nous exprimons notre
reconnaissance, ainsi qu'à toutes les
Algériennes et à tous les Algériens,
dont nous sommes fiers".
Le président de la République a conclu
en adressant ses remerciements aux
compétences locales et aux partenaires
chinois ayant contribué à cette
réalisation historique : "A toutes les
compétences chargées de la gestion du
projet, ouvriers et professionnels, ainsi
qu'aux amis chinois, j'adresse mes
remerciements, alors que nous vivons
ces moments historiques dans le
parcours du défi que nous relevons
avec les compétences algériennes".
L’inauguration de la ligne minière Gara
Djebilet-Tindouf-Béchar n’est pas
seulement une réussite technique ou
logistique. Elle incarne une vision
nationale intégrée : celle d’un pays qui
valorise ses ressources, mobilise ses
talents et place la souveraineté
économique et l’essor régional au cœur
de ses priorités. Si la ligne minière
ouest constitue la première étape, elle
annonce un futur où le Grand Sud
algérien s’imposera comme un véritable
moteur de développement, reliant les
richesses naturelles aux ambitions
industrielles et économiques du pays.
Avec cette ligne ferroviaire historique,
l’Algérie ne se contente pas de déplacer
des minerais : elle trace la voie d’une
nation déterminée à construire son
avenir sur le socle du courage, du
savoir-faire et de la vision stratégique,
transformant le Grand Sud en un
symbole vivant de progrès et de
souveraineté.                G. Salah Eddine

LE MESSAGE DU PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE DEPUIS BÉCHAR :

«AUJOURD'HUI, NOUS CÉLÉBRONS
SYMBOLIQUEMENT UNE VICTOIRE»

Dimanche dernier à Béchar, l’Algérie a
franchi une nouvelle étape dans la
valorisation de ses ressources et le
renforcement de ses infrastructures
stratégiques. 
Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, a officiellement
inauguré la ligne ferroviaire minière ouest
Gara Djebilet-Tindouf-Béchar, assurant que
cette réalisation  provient d’un héritage
historique qui illustre la capacité du pays à
transformer ses ambitions en réalisations
concrètes.
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Le projet intégré de
valorisation de la mine de fer
de Gara Djebilet constitue
une étape décisive dans la
transformation durable de
l’industrie minière et
sidérurgique en Algérie.
C’est ce qu’a affirmé hier le
professeur Kamel
Mohammedi, membre du
Forum algérien de l’énergie
et de l’industrie, lors de son
passage dans l’émission «
L’invité du jour » de la
Chaîne 3 de la Radio
algérienne, mettant en avant
une vision industrielle
fondée sur « l’acier vert », «
la transition énergétique » et
« la souveraineté
économique nationale ».

Selon le professeur Mohammedi, « le
projet repose sur une chaîne intégrée
» allant de l’extraction du minerai de
fer à sa transformation finale en acier,
dans une logique de durabilité
environnementale. Il a souligné que «
l’idée centrale est de produire un
acier à faible empreinte carbone, en
s’appuyant sur les énergies
renouvelables, notamment le solaire,
et sur l’hydrogène vert ». Cette
orientation permettrait à l’Algérie,
selon lui, de répondre aux exigences
des marchés internationaux, en
particulier européens, de plus en plus
contraignants sur le plan climatique.

Sur le plan des infrastructures,
l’intervenant a précisé que la mine
serait alimentée par une centrale
photovoltaïque d’environ 200
mégawatts, garantissant une
production énergétique propre,
insistant sur « l’importance
stratégique de la voie ferrée de près
de 1 000 kilomètres prévue pour
relier la mine aux sites de
transformation et aux ports ». « Ce
projet ferroviaire n’est pas seulement
logistique, il est structurant pour le
développement régional et
l’intégration économique », a-t-il
expliqué. Le professeur Mohammedi
a par ailleurs mis l’accent sur les
innovations environnementales
intégrées au projet, notamment en
matière d’économie circulaire. Il a
indiqué que certains co-produits
issus de l’exploitation minière,
comme le phosphore, pourraient être
valorisés dans d’autres secteurs,

notamment l’agriculture. « Nous
sommes dans une logique de
symbiose industrielle, où rien n’est
perdu et où chaque sous-produit peut
devenir une ressource », a-t-il
souligné.
Concernant les retombées
économiques, l’expert a rappelé que
« l’acier vert est très recherché par
plusieurs industries stratégiques,
telles que l’automobile, le ferroviaire,
la construction navale et la fabrication
d’engrais ». Il a également évoqué
les perspectives liées aux batteries
lithium-fer-phosphate, qui utilisent le
fer comme composant clé. Dans ce
cadre, il a salué les partenariats
internationaux engagés pour
améliorer le traitement du minerai,
notamment en matière de
déphosphoration.
Sur le plan de la souveraineté
industrielle, le professeur
Mohammedi a estimé que « le projet

de Gara Djebilet permettrait de
réduire significativement les
importations d’acier et de renforcer la
transformation locale », ajoutant que
« l’Algérie pourrait tirer un avantage
stratégique de la mise en place du
mécanisme d’ajustement carbone
aux frontières de l’Union européenne
». « L’acier vert algérien pourrait
accéder aux marchés européens
sans pénalité carbone dès 2026 », a-
t-il affirmé.
Du reste, le professeur Mohammedi a
considéré que le projet de Gara
Djebilet représente « un modèle
d’industrialisation durable et réaliste
», estimant qu’il s’agit « d’un projet
mature, capable de positionner
l’Algérie comme un acteur majeur de
l’acier vert à l’échelle régionale et
internationale », tout en conciliant
développement économique,
protection de l’environnement et
innovation technologique.

KAMEL MOHAMMEDI, MEMBRE DU FORUM ALGÉRIEN DE L’ÉNERGIE ET DE L’INDUSTRIE

««LLEE PPRROOJJEETT DDEE GGAARRAA DDJJEEBBIILLEETT,, 
UN MODÈLE D’INDUSTRIALISATION

DURABLE ET RÉALISTE»

L'inauguration par le président de la République,
M. Abdelmadjid Tebboune de la ligne ferroviaire
minière de Gara Djebilet-Tindouf-Béchar, a
largement retenu l'attention de la presse
internationale, qui a souligné l'ampleur
stratégique et économique de ce projet, "un
tournant majeur" dans la stratégie
algérienne de diversification de son
économie.
Au lendemain de son lancement officiel, la
presse étrangère a souligné que ce projet
de 950 km de long, s'inscrivait dans une
stratégie plus large visant à diversifier
l'économie algérienne, en facilitant
l'acheminement du minerai de fer vers les
complexes sidérurgiques.
Au-delà de l'aspect industriel, plusieurs
médias internationaux ont mis en avant
l'impact territorial de cette grande
infrastructure, qui devrait améliorer la
mobilité, créer des emplois et stimuler le
développement économique.
Dans ce sens, le site spécialisé dans la
diffusion rapide d'informations sur le secteur
minier "Discovery Alert" a décrit, dans une
analyse, Gara Djebilet comme l'un "des plus
importants gisements de fer inexploités au
monde", mettant en lumière la prouesse
technique et logistique que représente la
réalisation en "un temps record du système de
transport ferroviaire de minerai".

Selon l'article, cette ligne ne servira pas
uniquement au transport de minerai de fer, mais
permettra aussi de désenclaver des régions
isolées, améliorer la mobilité pour les voyageurs
et sera un "symbole d'un effort majeur
d'industrialisation et de diversification

économique en Algérie".
Sous le titre "Gara Djebilet: le virage stratégique
de l’Algérie, d’exportatrice de matières premières
à créatrice de valeur industrielle", le site
d'information "Eurasia review", a, dans une
tribune, expliqué comment le développement du
projet de minerai de fer de Gara Djebilet marque
une tentative stratégique de redéfinir le modèle

économique algérien, en s'éloignant de
l'extraction simple vers la création de valeur
industrielle et la diversification économique.
En Suisse, cet évènement n'est pas passé
inaperçu. La Radio Lac et l'agence Ecofin,
spécialisée dans l'économie africaine, sont

revenues sur ce grand projet stratégique,
avec pour titre "la mutation minière de
l'Algérie: Gara Djebilet passe à la vitesse
supérieure".
Celui-ci détaille la mise en service
officielle du tronçon ferroviaire,
soulignant que "l'exploitation de ce
gisement vise à transformer le pays en
un pôle sidérurgique majeur en Afrique".
Parallèlement, des chaines de TV et des
sites d'information du monde arabe ont
diffusé des reportages détaillés sur
l'inauguration de la voie ferrée minière,
indiquant que ce projet permettra un
transport efficace du minerai de fer vers
le port d'Oran et les aciéries, renforçant
ainsi la souveraineté économique du

pays.
Ils soulignent également le rôle que jouera la
mine dans le développement de la région de
Tindouf et la création de milliers d'emplois directs
et indirects, qualifiant de "moment historique"
l'inauguration de la "plus longue ligne de chemin
de fer minier d'Afrique".

APS

UUNN PPRROOJJEETT RREETTEENNUU LL''AATTTTEENNTTIIOONN DDEE LA PRESSE INTERNATIONALE
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Le ministre de l’Éducation
nationale, Mohamed Seghir
Saâdaoui, a présidé
dimanche dernier, à l’annexe
de l’Office national des
examens et concours
(ONEC) à Kouba (Alger),
l’ouverture des réunions
consacrées à la préparation
de la rentrée scolaire
2026/2027.

Ces rencontres, prévues jusqu’au 16
février, réunissent les cadres de
l’administration centrale, les
directeurs de l’éducation des wilayas,
ainsi que les responsables des
services chargés de l’organisation
pédagogique, de la gestion des
personnels, de la programmation et
du suivi au niveau des Directions de
l’éducation. Elles s’inscrivent dans la
démarche de préparation et de
planification engagée par le secteur
afin d’assurer le bon déroulement de
la prochaine rentrée et l’accueil des
élèves dans des conditions
optimales.
Dans son intervention, le ministre a
indiqué que la rentrée scolaire 2026-
2027 s’inscrit pleinement dans la
mise en œuvre du programme
sectoriel de l’éducation nationale, lui-
même intégré au plan d’action du
gouvernement, inspiré du
programme du président de la
République, M. Abdelmadjid
Tebboune. Cette démarche vise, a-t-il
expliqué, à améliorer les indicateurs
de qualité de l’école algérienne, tant

sur le plan pédagogique que sur les
volets de la gestion et de
l’investissement dans l’objectif de
promouvoir une école performante
garantissant l’égalité des chances à
l’ensemble des élèves.
Ces réunions permettront également
de disposer de données statistiques
précises sur la situation du secteur,
en vue d’assurer une rentrée réussie,
notamment à la lumière de
l’augmentation continue du nombre
d’élèves, estimé cette année à près
de 12 millions répartis sur les trois
cycles d’enseignement.
Selon M. Saâdaoui, le secteur de
l’éducation nationale ambitionne
d’améliorer les conditions de
scolarisation et de renforcer la qualité
de l’enseignement à travers
l’extension du réseau de la carte
scolaire, afin de pouvoir accueillir les

effectifs en hausse dans de
meilleures conditions matérielles et
pédagogiques.
S’agissant du volet pédagogique, le
ministre a rappelé que son
département œuvre à la réduction du
volume horaire des enseignants dans
les différents cycles, à la clarification
des missions et des prérogatives des
membres de la communauté
éducative, ainsi qu’à l’orientation vers
la spécialisation, en confiant chaque
matière à un enseignant spécialisé.
Cette approche, a-t-il souligné, est de
nature à améliorer le rendement
pédagogique, en plus de l’allégement
des programmes scolaires,
notamment au niveau du cycle
primaire.
Pour la prochaine année scolaire, le
ministère compte également
améliorer la vie scolaire et rendre

l’environnement éducatif plus
propice à la créativité et à
l’innovation, à travers la promotion
des activités sportives, culturelles
et scientifiques, ainsi que
l’organisation de concours et de
manifestations, à l’image du Prix
national de l’innovation scolaire et
du Concours inter-lycées.
À cette occasion, M. Saâdaoui a
réaffirmé que son département ne
ménagera aucun effort pour
améliorer la situation
socioprofessionnelle des
fonctionnaires et des personnels
du secteur de l’éducation
nationale. Il a, par ailleurs, appelé
à un suivi permanent de l’état des
établissements scolaires et du
déroulement de la scolarité, en
particulier dans les wilayas

touchées par des conditions
météorologiques exceptionnelles.
Dans ce contexte, le ministre a insisté
sur la nécessité d’intensifier les
visites de terrain afin d’évaluer les
éventuels dégâts, de s’assurer de la
disponibilité des établissements pour
accueillir les élèves dans de bonnes
conditions, notamment en matière de
chauffage, de réparations à effectuer,
de transport scolaire et de continuité
de la distribution de repas chauds, en
particulier dans les zones enclavées,
en coordination avec les autorités
locales.
Cette préparation minutieuse illustre
la volonté du ministère de l’Éducation
nationale de bâtir une école capable
de répondre aux défis
contemporains. 

Cheklat Meriem

RENTRÉE SCOLAIRE 2026/2027

PRÉPARATIFS ET PLANIFICATIONS ENGAGÉES
PAR LE MINISTÈRE DE L’ÉDUCATION

La Bibliothèque parlementaire de l’Assemblée
populaire nationale (APN) organise, durant tout le
mois de février, une série de journées portes ouvertes
à destination de la communauté universitaire, a
indiqué la chambre basse du Parlement dans un
communiqué diffusé dimanche dernier.
Cette initiative, qui se déroulera au sein de plusieurs
universités à travers le pays, vise à renforcer les liens
entre l’institution parlementaire et le milieu
universitaire, tout en contribuant à la promotion de la
culture parlementaire. Elle s’inscrit dans le cadre de la
démarche impulsée par le président de l’Assemblée
populaire nationale, M. Brahim Boughali.
Le programme a débuté à l’université de Ouargla, qui
a accueilli ces journées portes ouvertes hier et
aujourd’hui. Il se poursuivra à l’université
Abdelhamid-Mehri de Constantine les 9 et 10 février,

à l’université Mohamed- Ben Ahmed d’Oran les 15 et
16 février, avant de s’achever à l’université Morsli-
Abdellah de Tipaza, les 22 et 23 février.
Selon le communiqué de l’APN, ces rencontres offrent
aux étudiants, chercheurs et visiteurs l’opportunité de
découvrir les services proposés par la Bibliothèque
parlementaire, la richesse de ses fonds
documentaires, ainsi que ses outils de recherche
spécialisés. Elles permettent également de se
familiariser avec les mécanismes de la documentation
législative et parlementaire. 
À travers ces journées, les participants pourront
acquérir une meilleure compréhension du processus
d’élaboration des lois et du rôle central de
l’information et de la documentation dans
l’accompagnement de la décision parlementaire.
Le programme prévoit, en outre, des rencontres avec

des spécialistes, des présentations, des conférences
thématiques, ainsi que des démonstrations pratiques
liées au travail législatif.
Dans son communiqué, l’Assemblée populaire
nationale invite l’ensemble des étudiants, chercheurs
et personnes intéressées à prendre part à ces
journées et à découvrir les ressources et services de
la Bibliothèque parlementaire.
Et au-delà de la découverte des fonds et des
mécanismes parlementaires, ces journées portes
ouvertes traduisent une ambition plus large :
rapprocher durablement l’institution législative de
l’université, faire de la connaissance un pont entre
savoir académique et décision publique et ancrer
chez les jeunes générations une culture
parlementaire vivante, éclairée et tournée vers
l’avenir. Abir Menasria

DESTINÉES À LA COMMUNAUTÉ UNIVERSITAIRE À TRAVERS PLUSIEURS WILAYAS
PPOORRTTEESS OOUUVVEERRTTEESS 

SSUURR LLAA BBIIBBLLIIOOTTHHÈÈQQUUEE PPAARRLLEEMMEENNTTAAIIRREE

Le ministre de la Santé de la
République tunisienne, pays frère, M.
Mustapha Ferjani, accompagné
d'une délégation de haut niveau,
effectue une visite officielle en
Algérie, à l'invitation du ministre de la
Santé, M. Mohamed Seddik Aït
Messaoudene, a indiqué un
communiqué du ministère.
Cette visite (1er-3 février) s'inscrit
dans le cadre de "la consolidation du
partenariat algéro-tunisien dans le

domaine de la santé" et du
"renforcement de la coordination et
de la coopération dans les domaines
de la santé et de l'industrie
pharmaceutique, au mieux des
intérêts des deux pays", précise-t-on
de même source.
Le programme de la visite comprend
« une série de rencontres bilatérales
de haut niveau entre les deux
ministres, ainsi que des réunions
bilatérales élargies réunissant les

délégations des deux pays, visant à
examiner les perspectives de
coopération et à échanger les
expériences et expertises dans les
domaines des médicaments, de la
télémédecine, de la médecine
génétique et des maladies à
transmission vectorielle ».
Lors de ces rencontres, les deux
parties aborderont également
l'approche "Une seule santé" et
définiront les domaines de

partenariat futurs.
La visite prévoit également "des
sorties au niveau de nombre de
structures de santé et hospitalières
et d'établissements d'industrie
pharmaceutique, en vue de
s'enquérir de près de l'expérience
algérienne pionnière dans ces
domaines et de renforcer les
opportunités de coopération et
d'investissement entre les deux
pays", conclut le communiqué.

LE MINISTRE TUNISIEN DE LA SANTÉ EN VISITE OFFICIELLE EN ALGÉRIE
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Le ministre du Commerce extérieur et de la
Promotion des exportations, Kamel Rezig, a
affirmé l'importance de l'entrée récente en
Algérie de marques mondiales pour investir
dans le domaine du textile et de l'habillement,
estimant que c'est le fruit des réformes
engagées par les autorités publiques depuis
des années.    
"Notre pays commence à cueillir les fruits
des réformes engagées par le gouvernement,
conformément aux orientations du président
de la République, M. Abdelmadjid Tebboune,
depuis 2020, et ce, après avoir attiré des
dizaines de marques mondiales de
vêtements pour investir localement", a
déclaré M. Rezig à la presse, à l'ouverture du
Salon des marques internationales
spécialisées dans le textile et l'habillement en
Algérie (International Brands Exhibition

Made in DZ). Il a ajouté qu'un nombre
important de produits de marques mondiales
fabriqués localement ont été réalisés avec
des matières premières, des mains et des
idées algériennes et sont en partie destinés à
l'exportation vers des marchés européens et
américains, soulignant que les résultats
enregistrés "sont la plus grande preuve que
l'industrie algérienne a franchi des étapes
importantes, notamment dans le domaine du
textile, et connu un développement
considérable, grâce à la conjugaison des
efforts des différents secteurs".
Il a souligné que ces résultats permettront
d'attirer d'autres marques et de nouveaux
fabricants à l'avenir, notamment avec la
garantie des conditions propices et d'un
climat d'investissement attractif en Algérie.
S'inscrivant dans le cadre de la politique de

l'Etat visant à localiser les marques
commerciales internationales dans le pays
au lieu de les importer, cette manifestation de
deux jours a été marquée par la présentation
de différents articles de vêtements destinés à
toutes les catégories d'âge, fabriqués
localement selon les normes internationales,
et qui sont de haute qualité et à des prix
concurrentiels.
L'organisation de ce salon intervient aussi en
application de la stratégie nationale visant à
localiser les marques commerciales
mondiales et à renforcer les capacités de
production nationales, ce qui permet de 
commercialiser ces produits sur le marché
national et de promouvoir les exportations
vers les marchés étrangers, notamment
africains.

APS

TEXTILE ET HABILLEMENT

EENNTTRRÉÉEE RRÉÉCCEENNTTEE DDEE MMAARRQQUUEESS MMOONNDDIIAALLEESS 
EENN AALLGGÉÉRRIIEE

Cette initiative vise à faciliter
l’accès des jeunes
entreprises innovantes au
marché financier national

et à renforcer l’attractivité de la
Bourse d’Alger comme source de
financement alternatif. Elle s’inscrit
dans une démarche visant à
répondre aux besoins spécifiques
des start-up, notamment à travers le
compartiment « Croissance »,
conçu pour accompagner leur
développement et leur montée en
puissance.
Dans ce cadre, les entreprises
disposant du label « start-up » et
choisissant de lever des fonds via le
compartiment « Croissance » du
marché des titres de capital
bénéficieront d’une exonération

complète des frais
d’introduction en Bourse.
Ce dispositif d’incitation
concerne les levées de
fonds allant jusqu’à 500
millions de dinars
algériens et entrera en
vigueur à compter du 1er
février 2026.
Concrètement, les start-up seront
dispensées de l’ensemble des
coûts liés au processus
d’introduction. Il s’agit notamment
des frais relatifs à l’obtention du
visa sur les notes d’information
perçus par la COSOB, des frais
d’admission à la cote gérés par la
SGBV, ainsi que des frais
d’administration, de conservation et
de gestion des titres assurés par

Algérie Clearing. À travers cette
mesure, la COSOB, la SGBV et
Algérie Clearing réaffirment leur
volonté de soutenir activement
l’écosystème entrepreneurial
national et de lever les obstacles
financiers à l’accès au marché des
capitaux.
En ouvrant plus largement les
portes de la Bourse aux start-up, les
autorités du marché financier

algérien posent un jalon stratégique
vers une économie plus innovante,
plus diversifiée et mieux connectée
aux mécanismes modernes de
financement. Une évolution qui
pourrait, à terme, transformer la
Bourse d’Alger en véritable levier de
croissance pour la nouvelle
génération d’entreprises.

Abir Menasria

BOURSE D’ALGER

EEXXOONNÉÉRRAATTIIOONN DDEESS FFRRAAIISS DD’’IINNTTRROODDUUCCTTIIOONN 
POUR LES START-UP PENDANT 3 ANS

Le directeur du bureau extérieur de
l'Organisation mondiale de la propriété
intellectuelle (OMPI) en Algérie,
Othmane Ahmed Mohamed Salek, a
salué, dimanche dernier à Jijel, les
efforts de l'Algérie en matière de soutien
et d'accompagnement des petites et
moyennes entreprises (PME).
Intervenant lors de l'ouverture d’une
journée d'étude sur "L'importance de
l'accompagnement pour renforcer la
qualité et l'innovation dans les PME",

organisée à l'Institut national du
tourisme et de l'hôtellerie de Jijel par le
Conseil national de concertation pour le
développement des PME (CNCDPME),
le directeur du bureau extérieur de
l’OMPI a souligné "le rôle important et
les efforts de l'Algérie dans le soutien et
l'accompagnement des PME", ajoutant
que l'Algérie "a mis en place des
mécanismes diversifiés pour
accompagner ce type d'entreprises et
soutenir l'innovation et la créativité, ce

qui n'existe pas dans de nombreux
pays".
Il a également souligné "l'importance,
pour ces entreprises, de protéger leurs
produits, leurs innovations, ainsi que
leur identité à travers ce que l'on qualifie
de propriété intellectuelle et ce, afin de
se prémunir contre la contrefaçon et de
pouvoir accéder aux marchés
internationaux en toute aisance".
De son côté, le directeur du CNCDPME
pour la wilaya de Jijel, Mohamed

Bouzekri, a déclaré à l'APS que l'objectif
de cette journée d'étude, à laquelle ont
participé des artisans et des
professionnels exerçant dans les
domaines du liège et des huiles
médicinales et aromatiques, est de
"renforcer l'accompagnement et de
permettre l'obtention d'une « Trade
Mark» spécifique à chaque activité,
permettant d'effectuer des opérations
d'exportation".

APS

PETITES ET MOYENNES ENTREPRISES
LES EFFORTS DE L'ALGÉRIE 

EN MATIÈRE D'ACCOMPAGNEMENT SALUÉS

Dans un communiqué conjoint publié dimanche
dernier, la Commission d’organisation et de
surveillance des opérations de Bourse (COSOB), 
la Société de gestion de la Bourse des valeurs
(SGBV-SPA) et le dépositaire central des titres
(Algérie Clearing-SPA) ont annoncé la mise en
place d’une mesure exceptionnelle en faveur 
des start-up. Celle-ci prévoit l’exonération totale
des frais d’introduction en Bourse pour une durée
de trois ans, couvrant la période 2026-2028.
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SON NOM FIGURE SUR LA LISTE DES RÉALISATEURS

PUBLICITE

ALGER 16 du 03 ­ 02  ­ 2026 ANEP : 2616003339

Le 28 janvier 1999 s’éteignait Rouiched, de
son vrai nom Ahmed Ayad, immense artiste et
l’une des figures les plus marquantes du
théâtre et du cinéma algériens. Vingt-sept ans
après sa disparition, son œuvre demeure
profondément ancrée dans la mémoire
collective, portée par une galerie de
personnages devenus mythiques et qui
continuent de traverser les
générations.
Hassan Terro, Hassan Niya ou
encore Hassan Taxi
incarnent, avec une
justesse rare, l’Algérien
ordinaire, bienveillant et
profondément humain.
Si Rouiched s’est
imposé comme un
maître de la comédie
populaire, il a
également su
surprendre en
s’éloignant de ce registre
pour interpréter des rôles
plus graves, notamment
dans L’Opium et le bâton,
démontrant ainsi l’étendue de
son talent et sa capacité à se
renouveler.
À l’occasion de cet anniversaire, le Théâtre
national algérien Mahieddine-Bachtarzi (TNA)
a tenu à rendre hommage à l’artiste à travers
une évocation publiée hier sur ses réseaux
sociaux, revenant sur le parcours exceptionnel
de cet enfant d’Alger, né le 28 avril 1921.
Avant d’embrasser une carrière artistique,
Rouiched nourrissait une ambition sportive qui
n’aboutira pas. Il se tourne alors vers le théâtre
et adopte le surnom de « Rouiched », diminutif
simple et chaleureux, porteur de proximité et
de convivialité, qui deviendra rapidement
familier à des millions d’Algériens. Il fait ses
premiers pas au sein de la troupe de Reda
Bey, avant de rejoindre, en 1942, la troupe du
Théâtre arabe, dans un contexte marqué par

l’éveil de la conscience nationale.
Très tôt, Rouiched participe à faire de la
comédie un véritable acte de résistance. À
travers ses sketches radiophoniques, l’humour
devient un puissant vecteur de dénonciation et
d’éveil politique. Cette audace lui vaut la
réaction des autorités coloniales : poursuites,

puis emprisonnement à la prison de
Serkadji entre 1957 et 1959. Une

épreuve déterminante qui forge
davantage l’artiste.
À l’aube de
l’indépendance, en 1962,
Rouiched s’impose
comme auteur, acteur
et voix populaire
incontournable. Il
devient l’une des
grandes figures du
Théâtre national
algérien, se
distinguant par un sens
aigu de l’improvisation
et une critique sociale

mordante, capable de faire
rire tout en invitant à la

réflexion. Sur scène, il laisse
une empreinte durable à travers

des œuvres majeures telles que Hassan
Terro (1963), El Ghoula (1964), El
Baouaboune (1970) ou encore Ah Ya Hassan
(1978), qu’il signe tant à l’écriture qu’à la mise
en scène.
En 1993, Rouiched entreprend la rédaction de
ses mémoires, témoignant de son parcours et
de son époque. Dans le sillage de la
commémoration du 27ᵉ anniversaire de sa
disparition, le Centre algérien de la
cinématographie (CAC) a également marqué
l’événement en organisant, hier, à travers le
réseau des cinémathèques nationales, une
série de projections de ses films, rappelant
ainsi l’actualité et la force d’un héritage
artistique toujours vivant. R. C.

Le nom de l’icône du grand écran
figure, en effet, sur la liste officielle
des réalisateurs sélectionnés pour
bénéficier du soutien public aux
projets de films
cinématographiques, publiée
sur le site du ministère.
Une reconnaissance
institutionnelle qui
consacre son retour
derrière la caméra.
Selon les informations
communiquées, le héros
du film culte « Carnaval fi
Dachra » signe son
retour à travers un long

métrage
intitulé « Ana
Berri Win »,
une réplique

devenue mythique, extraite d’une
scène interprétée par Ariouet dans
les années 1990 et entrée
durablement dans la mémoire
collective et le langage populaire.

Il s’agit de la première
apparition artistique d’“El

Bombardi” depuis son
retrait volontaire de la
scène culturelle.
Une longue
période de silence
durant laquelle
l’acteur avait
refusé de
nombreuses
propositions
artistiques. Les
motivations de
cet
éloignement
ont toujours
suscité
diverses

interprétations, oscillant entre
considérations politiques, sociales et
personnelles.
Le public du cinéma algérien attend
désormais ce nouveau projet avec
une grande curiosité, se demandant
si Athmane Ariouet parviendra à
convaincre derrière la caméra
comme il l’a fait, durant des années,
devant l’objectif. Le jugement final
reviendra, en dernier ressort, aux
spectateurs et à la critique.
Par ailleurs, la même liste de
bénéficiaires du soutien public
comprend plusieurs noms connus du
cinéma national, notamment Merzak
Allouache avec le projet
«Sablothérapie », Khaled Ben Aïssa
pour « Dafra », ainsi que Imane
Ayadi, Ali Mouzaoui, Anis Djaâd et
Abdelkrim Chakrouch.
Le ministère de la Culture et des Arts
a également accordé des aides
financières à des courts-métrages,
des films documentaires, à l’écriture
cinématographique, ainsi qu’à des
projets en phase de post-production,
en plus de certains projets théâtraux
retenus dans le cadre du même
dispositif de soutien.

Cheklat Meriem

FIGURE EMBLÉMATIQUE DE LA SCÈNE ALGÉRIENNE

IILL YY AA 2277 AANNSS DDIISSPPAARRAAIISSSSAAIITT
RROOUUIICCHHEEDD

Après plus de vingt-cinq ans
d’absence, le célèbre comédien
Athmane Ariouet fait son retour sur
la scène artistique, cette fois dans le
rôle de réalisateur, a annoncé
dimanche dernier le ministère de la
Culture et des Arts. Une nouvelle
qui marque le retour très attendu
de l’une des figures
emblématiques du cinéma
algérien.

ATHMANE ARIOUET 
SIGNE SON RETOUR AU CINÉMA

www.alger16.dz
Alger16 quotidien
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PAR HASSEN

URGENCES ET
SÉCURITÉ

SAMU 
021.67.16.16/

67.00.88

CHU MUSTAPHA
021.23.55.55

CHU 
BEN AKNOUN

021.91.21.63 

CHU BENI 
MESSOUS
021.93.11.90

CHU BAINEM
021.81.61.13

CHU KOUBA
021.58.90.14

AMBULANCES
021.60.66.66

DÉPANNAGE 
GAZ

021.68.44.00 

DÉPANNAGE 
ÉLECTRICITÉ
021.68.55.00

SERVICE 
DES EAUX

021.58.32.32/
58.37.37 

PROTECTION
CIVILE

021.61.00.17

SÛRETÉ 
DE WILAYA
021.63.80.62

GENDARMERIE
021.62.11.99/

62.12.99 

NUMÉROS
UTILES

AÉROPORT
HOUARI-

BOUMEDIENE
021.54.15.15

AIR ALGÉRIE 
(RÉSERVATION)

021.28.11.12

Air France
021.73.27.20/

73.16.10

ENMTV
021.42.33.11/12

SNTF
021.76.83.65/

73.83.67

SNTR
021.54.60.00/

54.05.04

Hôtel Sheraton
021.37.77.77

Hôtel Mercure
021.24.59.70/85

Hôtel El-Djazaïr
021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi
021.74.82.52

Hôtel Hilton
021.21.96.96

Hôtel Sofitel
621.68.52.10/17

�NUMÉROS 
UTILES

Pour vos petites annonces: UN SEUL JOURNAL ALGER 16Les petites annonces 

sont à 150 DA seulement

Anniversaires, félicitations... 

à 300 DA seulement alger16.dz@gmail.com
5, rue du Sacré-Coeur, Alger 020 10 23 68

�� �

SSAANNTTEE -- 

Si l'alopécie androgénétique est la plus
fréquente des chutes de cheveux,
d'autres formes existent, passagères

ou durables, étendues ou localisées.Dans
tous les cas, un diagnostic rapide est
nécessaire pour, le cas échéant, mettre en
place un traitement adapté qui favorisera la
repousse de la chevelure.

QU’EST-CE QUE LA CHUTE DE
CHEVEUX ?
La chute des cheveux peut avoir de très
nombreuses causes et se manifester de
diverses manières. Chez les hommes, elle
est le plus souvent liée au patrimoine
génétique et aux effets des hormones
masculines qui accélèrent le cycle de vie des
cheveux. Au bout d’un nombre déterminé de
cycles, les cheveux cessent de pousser.
Chez les femmes, les chutes de cheveux ont
de très nombreuses causes, hormonales et
autres. Par exemple, le stress, des
problèmes de thyroïde, un diabète, etc.
Certains médicaments peuvent
également provoquer des chutes de
cheveux.

COMMENT POUSSENT 
LES CHEVEUX ?
En moyenne, une
chevelure contient entre
100 et 150 000
cheveux et autant
de follicules
pileux
(chaque

follicule produit
un seul cheveu). Chaque jour, nous
perdons entre 50 et 100 cheveux,
qui entament aussitôt une repousse.
Nos cheveux poussent par cycles.
Pendant une durée moyenne de
deux à cinq ans chez l’homme, trois à
sept ans chez la femme, le follicule
produit le cheveu au rythme d’environ
2 millimètres par semaine (davantage
en été). Cette phase de croissance est
appelée « phase anagène ». Elle
s’achève progressivement en une à

deux semaines (« phase catagène »).
Ensuite, le cheveu « mort » reste fixé au
crâne environ trois mois avant de
tomber. C’est la « phase télogène ».
Dès la chute, le follicule reprend une
phase de croissance.

Le déroulement de ce cycle croissance
- phase télogène - chute est sous
l’influence de l’alimentation, des
hormones (thyroïdiennes et sexuelles),
de l’hérédité, de certains facteurs de
croissance, de médiateurs chimiques
du système nerveux, etc.
Chaque follicule pileux est capable
d’assurer entre 20 et 25 cycles avant
de s’épuiser. Au rythme moyen de cinq
ans par cycle, ce sont ainsi entre 100 et
125 ans de chevelure qui sont assurés
! Mais parfois ce processus s’enraye et
une perte de cheveux anormalement

importante survient.
Habituellement, on

estime qu’il y a perte
de cheveux

pathologique lorsque le nombre de cheveux
perdus chaque jour est supérieur à 100, ou

lorsqu’une zone du cuir chevelu perd plus de
cheveux que le reste du crâne.
Divers moyens existent pour diagnostiquer
une chute de cheveux anormale, par
exemple la prise de photos successives
d’une région fixe du cuir chevelu, pour
compter les cheveux en phase télogène
(phototrichogramme). De plus, un examen
microscopique des cheveux (trichogramme)
peut donner des
informations sur
les causes de
cette perte.

QUELS SONT
LES
SYMPTÔMES
DE LA CHUTE
DE CHEVEUX ?
Les chutes de
cheveux peuvent
être localisées ou
diffuses,
passagères ou
durables. La calvitie
classique des

hommes est une forme
localisée durable, sur le

sommet du crâne. La perte de
cheveux après un
accouchement, une anesthésie
générale ou un choc
psychologique, qu’on appelle
effluvium télogène, est une forme
diffuse passagère, avec une

repousse complète en 3 à 4 mois.
Certaines chutes de cheveux localisées

peuvent être infectieuses, comme la teigne,
ou auto-immunes, comme la pelade.

Lorsque les cheveux tombent en quantité anormalement
élevée, divers facteurs peuvent être en cause. 

CAUSES, SYMPTÔMES,
DIAGNOSTIC 

ET TRAITEMENTS

CCCCCHHHHHUUUUUTTTTTEEEEE  DDDDDEEEEE  CCCCCHHHHHEEEEEVVVVVEEEEEUUUUUXXXXX
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DDEETTEENNTTEE
Mots Croisés N°1330

SOLUTION N°1329

SOLUTION N°1329

MOTS MÊLÉS

315

RÈGLES DU JEU
Remplir les carrés de la grille avec des chiffres de
1 à 9 de sorte qu’horizontalement et verticalement
chaque ligne, chaque colonne et chaque bloc de
9 cases (3x3) contiennent tous les chiffes de 1 à 9.

Dessert en trompe-l’œil

N° 1330
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DDEETTEENNTTEE Par : N.O.

Mots Fléchés N°1319

SOLUTION N°1318
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MERCATO HIVERNAL 

HIMAD ABDELLI PREND 
LA DIRECTION DE MARSEILLE 

Quelques heures avant la
clôture du mercato hivernal,
l’Olympique de Marseille a
finalisé l’arrivée du milieu de
terrain algérien Himad Abdelli,
en provenance d’Angers SCO.
À 26 ans, le joueur s’est engagé
avec le club phocéen pour une
durée de cinq ans, concrétisant
un rêve de jeunesse et offrant à
l’OM un profil créatif et moderne
au cœur du jeu.

C ela s’est confirmé hier matin quand le
joueur est arrivé à l’aéroport de

Marignane, où il a été accueilli par des
représentants du club et a aussitôt
entamé la série de formalités habituelles :
visite médicale et signature de son contrat
avant de fouler pour la première fois la
pelouse marseillaise lors de
l’entraînement programmé dans la
matinée
« Franchement, je suis très heureux d’être
ici. Je suis prêt à tout donner pour ce club.
J’espère qu’on va faire de belles choses »,
a déclaré Abdelli à son arrivée, affichant
une détermination qui devrait rapidement

séduire le public marseillais.
Selon plusieurs sources proches du
dossier notamment Foot Mercato, l’OM a
dû débourser près entre 2,5 et 3 millions
d’euros pour acheter les cinq derniers
mois du contrat de l’Algérien.  Abdelli avait
clairement exprimé sa volonté de
rejoindre l’OM plutôt que d’autres clubs
également intéressés, tels que
l’Olympique Lyonnais et le FC Séville. Il
retrouvera dans la cité phocéenne l’autre
international algérien, Amine Gouiri.
Formé au Havre, Abdelli s’est imposé
comme un milieu de terrain technique et
influent au Stade Lavallois, puis surtout à
Angers SCO, où il a progressivement
gagné en responsabilités. Arrivé au SCO
en 2022, il est devenu un élément
incontournable du jeu offensif, notamment
comme meneur de jeu ou relayeur
avancé. 
Cette saison en Ligue 1, il a disputé 13
matchs, dont 11 comme titulaire, totalisant
près de 948 minutes de jeu. Avec 2 buts
inscrits, une précision de passes
avoisinant 87 %, un bon taux de duels
gagnés et une présence constante dans
l’animation offensive, Abdelli s’est
distingué comme un joueur capable de
créer du jeu entre les lignes – une qualité

rare et précieuse dans le football
moderne.

CE QU’IL PEUT APPORTER
À L’OM

L’arrivée d’Abdelli n’est pas un simple
renfort, elle répond à un besoin identifié
par l’OM d’étoffer son milieu de terrain
avec un joueur capable de varier les
rythmes, d’orchestrer les transitions et de
lier les phases de jeu. C’est un très bon
créateur. 
Sa souplesse tactique constitue un autre
atout majeur. Le joueur peut évoluer aussi
bien comme meneur de jeu, en
numéro 10, que comme relayeur dans un
rôle plus axial. Cette polyvalence offre à
l’entraîneur plusieurs options stratégiques
selon les adversaires et les exigences du
match, renforçant la flexibilité du dispositif
marseillais.
De plus, sa technicité mélangée à sa
carrure physique imposante et sa très
bonne prestation, lors de la CAN 2025
avec l’Algérie, ont
persuadé
Longoria et
Benatia de
le signer
au plus
vite. En

s’offrant les services d’Abdelli, on peut
être sûr d’une chose. On s’est offert un
milieu moderne capable d’apporter une
réelle plus value, même si l’impact réel
dépendra du rôle que lui confiera
l’entraîneur et de l’adaptation au style
marseillais.
Enfin, à 26 ans, Abdelli combine jeunesse
et expérience. Son parcours en Ligue 1 et
son exposition avec l’équipe nationale
d’Algérie lui confèrent une maturité rare
pour son âge, tandis qu’il se situe dans la
tranche idéale pour s’inscrire dans un
projet à moyen terme. Cette alliance entre
potentiel, vécu et vision du jeu fait de lui un
atout capable de contribuer durablement à
la dynamique et à l’ambition de l’OM.

UN DÉBAT OUVERT MAIS
UN POTENTIEL CERTAIN

Le transfert suscite des discussions au
sein des observateurs du football français.
Certains estiment qu’Abdelli pourrait
devenir un élément moteur du milieu
marseillais, capable d’inspirer le jeu de
l’OM, tandis que d’autres le voient
davantage comme un joueur de rotation
ou un complément utile plutôt qu’une
pièce maîtresse immédiate.
Quoi qu’il en soit,  Himad Abdelli arrive à
un tournant décisif. À peine entré dans la
maturité d’un joueur de haut niveau, il
franchit une étape majeure en rejoignant
l’Olympique de Marseille, un club au
passé prestigieux et aux ambitions
toujours confirmées sur la scène nationale
et européenne.
Car au-delà des chiffres, ce qui pourrait
définir la réussite d’Abdelli à l’OM, c’est sa
capacité à imprimer sa personnalité sur le
jeu collectif, à surprendre par son audace
et à s’intégrer dans un groupe en pleine
mutation. 
Le joueur devra désormais convaincre

son entraîneur Roberto de Zerbi, et
ce, dès ce  soir  avec la

réception de Rennes en
Coupe de France, un
match crucial juste
avant le classique
ce week-end
contre le PSG.

G. Salah
Eddine

CAN FÉMININE 2026

L’Afrique du Sud prête à suppléer la défection marocaine
La Coupe d’Afrique des Nations féminine 2026, prévue
entre le 17 mars et le 3 avril prochain, au Maroc, serait
délocalisée en Afrique du Sud. C’est du moins ce qu’il y a à
retenir de cette première annonce faite, avant-hier  en
soirée, par les autorités sud-africaines. «Une fois que le
Maroc s’est désisté de l’organisation du tournoi, nous
avons indiqué que nous étions prêts à organiser cette CAN
chez nous. Il reste un peu moins de deux mois, ce qui est
un délai suffisant pour se préparer», a déclaré la vice-
ministre des Sports sud-africaine Peace Mabe, en
présence du président de la Fédération sud-africaine de
football, Danny Jordan, lors d’une sortie médiatique. Voilà
donc qui confirme les bruits selon lesquels le Maroc a bel et
bien renoncé à maintenir la compétition continentale sur
son sol, même si jusque-là aucune information officielle, ni
de la partie marocaine, encore moins de la CAF, n’a fait
jusque-là part du désistement marocain. Même le ministère
sud-africain des sports a d’ailleurs tenté de rattraper le coup
par la suite dans un communiqué diffusé après la sortie de
sa vice-ministre, en précisant que la décision reste à valider
par la CAF. La dernière communication traitant de cette
CAN 2026 des féminines diffusée par l’instance

continentale avait trait à l’élargissement du nombre des
équipes participantes à ce rendez-vous. Ce qui avait
permis alors à des équipes écartées lors des tours
éliminatoires d’être repêchées, à l’image de la sélection
camerounaise qui avait été éliminée par l’Algérie lors du
dernier tour qualificatif. Pour rappel, lors du tirage au sort
effectué à la mi-janvier dernier, la sélection algérienne a
hérité du groupe A, en compagnie du Maroc alors pays
organisateur, du Sénégal et du Kenya. Reste maintenant à
attendre la confirmation de la CAF au sujet de cette
délocalisation mais aussi sur le maintien ou la révision de la
première répartition des groupes. Pendant ce temps, les
observateurs commentent diversement ce désistement
marocain. Mais quasiment tous ne s’empêchent de faire un
lien avec la récente désillusion du royaume dans sa
dernière CAN masculine, assortie d’une batterie de
sanctions. Les plus mauvaises langues vont même jusqu’à
évoquer une cassure entre la fédération marocaine et la
CAF, synonyme d’une crise au sommet de l’instance
continentale entre le président Motsepe et son vice-
président, le Marocain Lakdjaa.  

Djaffar C.

FUTSAL/CAN 2026 (QUALIFICATIONS) GUINÉE-ALGÉRIE 
Les Verts s'envolent pour Conakry

La sélection nationale de futsal s'est envolée
dimanche dernier à destination de Conakry
(Guinée), en prévision de sa confrontation face à
son homologue guinéenne, prévue demain (17h,
heure algérienne) à la salle Gymnase Handball 28
Septembre de Conakry, en prévision du deuxième
tour des qualifications à la Coupe d'Afrique de
futsal 2026, a indiqué la Fédération algérienne de
football (FAF). 
Le match retour se déroulera dimanche 8 février
2026 à la salle omnisports du Complexe olympique
Miloud-Hadefi d'Oran à 18h00. Exemptée du
premier tour, la sélection algérienne affrontera son
homologue guinéenne lors d'un duel aller-retour. 
Le match aller est prévu à Conakry, le 3 ou le 4
février prochains, tandis que le retour aura lieu à
Alger le 7 ou le 8 février, selon le tirage au sort
effectué le 7 janvier au Caire. Outre l'Algérie et la
Guinée, les autres sélections engagées dans ces
éliminatoires sont : Angola, Cameroun, Cap-Vert,
Côte d'Ivoire, Egypte, Libye, Ghana, Kenya,
Mauritanie, Mozambique, Namibie, Sénégal,
Soudan du Sud, Tanzanie, Zambie et Zimbabwe.
Les éliminatoires se dérouleront en deux tours : le

premier tour avec huit équipes qui
s'affronteront en aller-retour, tandis que dix
autres seront exemptées.
Le deuxième tour regroupera les quatre
vainqueurs du premier tour et les dix équipes
exemptées pour se disputer les sept places
qualificatives pour la phase finale. Toutes les
confrontations se joueront en matchs aller-
retour, le score cumulé déterminant les
équipes qualifiées.
A l'issue du deuxième tour,
les sept équipes
victorieuses au
score cumulé se
qualifieront pour
la phase finale
de la Coupe
d'Afrique des
Nations de
futsal 2026,
aux côtés du
pays hôte.

DIPLÔME D’ENTRAÎNEUR CAF A
La DTN enchaîne

les sessions de formation
La Direction technique nationale, à travers son
département de formation, que dirige M. Karim

Kaced, a lancé dimanche dernier le 5e module de
la formation CAF A au profit des stagiaires des

groupes 1 et 2. Les travaux ont été ouverts par le
directeur technique national, M. Ali Moucer, qui a
expliqué lors de son intervention inaugurale  les

objectifs et le programme de ce module, aux
candidats participants. Cette nouvelle session, qui

concerne donc le 5e module, est consacrée,
explique la DTN, à la certification. Elle comprend à

la fois des épreuves pratiques et théoriques,
évaluées à travers la remise d’un rapport de stage,
ainsi que la tenue d’un examen écrit sous forme de
questionnaire à choix multiples (QCM), détaille la
source. A noter que les travaux se déroulent au

Centre de regroupement et de préparation de l’élite
sportive de Fouka dans la wilaya de Tipaza. Ils sont

animés par le DTN, en collaboration avec des
formateurs affiliés à la Fédération algérienne de

football, et se poursuivront jusqu’à demain,
mercredi 4 février 2026.

D. C.
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Le MC Alger a enfin gagné
son premier match dans la
phase des groupes de la
Ligue des champions. C’était
avant-hier, au stade de
Douéra (2 – 0), face au
représentant congolais de St-
Eloi Lupopo qu’il rencontrait
pour le compte de la 4e
journée. Un précieux succès
qui ravive l’espoir du
Mouloudia à deux journées
du tomber de rideau sur ce
tour.

Ce ne fut pas facile contre un
adversaire coriace, et bien organisé
sur le terrain, mais le MC Alger a fini
par le faire et remporter cette victoire
qui lui permet d’espérer encore aller
en quarts de finale, même s’il accuse
toujours un sérieux retard sur le
premier de son groupe A, Al Hilal (8
points) vainqueur (2 – 1) de Mamelodi
vendredi dernier, et sur le second, le
représentant sud-africain (5 points).
Aussi, il ne faut pas perdre de vue que
Lupopo comptabilise lui aussi 4 points
au compteur, et qu’il n’est 4e qu’à
cause d’un goal-average négatif (-3)
contre 0 pour le MC Alger qui lui chipe
la 3e place au classement. C'est-à-
dire que les Congolais ne sont pas
non plus encore éliminés et gardent
un va-tout à jouer également lors des
deux dernières journées de cette
phase des groupes. Avant-hier, ça
s’est joué aussi serré entre les deux
équipes, et les Algérois ne sont
parvenus à ouvrir la marque qu’à la
53ᵉ minute grâce à Marouane Khalif
qui, d’une tête rageuse, reprenait
victorieusement la balle d’un corner.
Dans une suite toute aussi disputée,
le Mouloudia fera néanmoins le break
à la 82ᵉ minute par l’intermédiaire de
l’attaquant Zakaria Naïjia, incorporé
en cours de jeu de la seconde
période. Le MC Alger est plus que
jamais relancé dans la course aux
quarts de finale, mais il se doit de tout
gagner lors de ses deux dernières
rencontres, à commencer par ce duel
décisif de la 5e journée qui l’opposera
à Al-Hilal SC, le week-end prochain à

Alger,  pour continuer à espérer le
meilleur. Mamelodi Sundowns
accueillera de son côté St-Eloi
Lupopo. Visiblement, un round plein
de suspense.

EN COUPE DE LA CAF, L’USMA
(AUTEUR D’UN NUL 0 – 0)

CONTRE DJOLIBA À BAMAKO
DÉJÀ EN QUARTS DE

FINALE…
En Coupe de la
Confédération, les
représentants
algériens ont
également fait
le boulot.
L’USM Alger a
réussi, en
déplacement
à Bamako  Djoliba, un nul
vierge (0 – 0) qui lui permet
d’engranger un 10e point,
après 4 matchs joués dont
trois victoires, et partant de
rester leader de son groupe
devant l’OC Safi (2e, 9 points),
au moment où San Pedro
reste 3e avec 3 points et
Djoliba 4e avec 1 point. Ce
qui garantit déjà aux
Usmistes une qualification
hautement méritée en
quarts de finale.
«Vu la
physionomie
de la

rencontre,
le résultat

est positif
pour
nous. Il ne
faut pas

oublier que nous avons passé des
moments très difficiles lors du voyage.
On a perdu nos affaires, on ne les a
récupérées que pratiquement le jour
du match, ça a un peu perturbé le
groupe», devait commenter le coach
intérimaire de l’équipe, Hadj Adlane.
Au sujet de la rencontre proprement
dite, «on s’attendait à une réaction de
Djoliba. Ils ne pouvaient que vouloir
commencer cette phase retour par

une victoire, mais nous aussi on était
venu pour un résultat positif. Et avec
ce score, on peut dire qu’on est

qualifiés pour
le prochain
tour. En
plus de
ça, on

l’est sans encaisser de buts,
après quatre matchs joués. Je pense
que c’est là une autre performance
très intéressante et importante. Je
remercie les joueurs pour les efforts
fournis (…) On a débarqué en leader,
et on voulait le rester. Après ce nul, je
dirais même qu’on aurait pu faire
mieux, car on a eu deux occasions
nettes de scorer mais ne faisons pas
la fine bouche», devait-il ajouter
encore lors de la conférence d’après-
match. Lors des deux prochaines
journées, l’USMA  jouera San Pedro,
en Côte d’Ivoire, le 8 février, et recevra
le 15 du même mois l’OC Safi du
Maroc.

…LE CR BELOUIZDAD (VAINQUEUR
0 – 3 DU STELLENBOSCH FC EN

AFRIQUE DU SUD) AUSSI
QUASIMENT !

Dans un autre match du groupe C, le
second représentant algérien, le CR
Belouizdad, est allé faire une véritable
balade des gens heureux en Afrique
du Sud assortie d’une large victoire (0
– 3) contre Stellenbosch FC. Les buts
de la partie ont été signés
Benhamouda (19’), Belhocini (80’) et
Abbaci (88’). Un bel exploit qui les
maintient en haut du classement (1er,
9 points), devant l’ Otoho d’Oyo (2e, 6
points), Singida Black Stars (3e, 4

points), et les Sud-Africains, leur
adversaire du jour, Stellenbosch (4e,
4 points). Avec deux matchs encore à
jouer, le CR Belouizdad est aussi déjà
quasiment certain de se qualifier en
quarts de finale. Le Chabab devra
jouer les Singida Black Stars de

Tanzanie, le week-end
prochain, en déplacement,
avant de recevoir l’Otoho
d’Oyo, lors de la 6e et
dernière journée du
groupe C, le 15
février à venir à
Alger. Une petite
victoire, voire
même un nul, lui
suffirait pour
sceller son passage

au prochain tour à
élimination directe.

Djaffar Chilab

LIGUE DES CHAMPIONS (4e JOURNÉE)

LE MCA CORRIGE LUPOPO
ET RAVIVE L’ESPOIR

TOURNOI AMICAL
DE L’UNAF DES U16
LLeess jjeeuunneess VVeerrttss
àà SSoouussssee ddeeppuuiiss

hhiieerr
La sélection nationale U16 se trouve

depuis hier en Tunisie afin de
prendre part au tournoi amical de
l’Union nord-africaine de football

(UNAF), prévu du 2 au 9 février 2026
dans la ville de Sousse. Quatre
sélections prennent part à ce

regroupement dont la Tunisie, pays
organisateur, l’Algérie, la Libye et le
Maroc. Organisé sous forme d’un
mini-championnat, chaque équipe
est appelée donc à disputer trois
rencontres au cours de ce tournoi
amical. Le sélectionneur national,

Karim Ziani, a retenu une liste de 21
joueurs, tous évoluant dans le

championnat national. Il s’agit des
Mezouar, Rouam (MC Oran), El

Guerri, Mediani, Omari (MC Alger),
Lounas, Bouberaout, Gaoua (USM
Alger), Bounoua ( JS Saoura), Allali
(ES Ben Aknoun), Abed, Abdellah,

Semghoun, Doumaz ( Paradou AC),
Boufrioua (ASO Chlef), Fehim,

Ahmida (CR Belouizdad), Meziane
(WA Tlemcen), Kharouni (O Akbou),
Fenniche et Djelailia (ES Sétif). Les

jeunes Verts débuteront la
compétition demain face à leurs

homologues marocains, puis
enchaîneront vendredi prochain

avec leur 2e match contre la Tunisie,
puis face à la Libye le dimanche 8
février. Toutes les rencontres des
Algériens se joueront au stade de
Sousse à partir de 14 heures. Pour
le staff technique national emmené
par l’ex-international Karim Ziani,

c’est là une «étape importante dans
le processus d’évaluation du

potentiel des jeunes éléments» qui
lui permettra «de poser les bases

d’un cycle de préparation structuré
en prévision des futures

échéances», note la fédération.
D. C.
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GHAZA- Les
autorités sanitaires
de la bande de
Ghaza ont mis en
garde contre une
grave détérioration
de la situation
sanitaire, indiquant
qu'environ 6.000
blessés ont un
besoin urgent d'être
évacués afin de
recevoir des soins
médicaux en
dehors du territoire,
alors que des
craintes persistent
quant à
l'aggravation de cas
critiques
nécessitant une
intervention
immédiate, ont
rapporté des
sources
médiatiques.

NEW YORK
(Nations unies) -
Le Secrétaire
général de l'ONU,
Antonio Guterres, a
mis en garde contre
une escalade dans
la région du Tigré,
en Ethiopie,
appelant toutes les
parties à faire
preuve de retenue
et à résoudre leurs
différends par le
dialogue pacifique
et des mesures
visant à rétablir la
confiance.

SAN JOSÉ - La
candidate de droite
Laura Fernandez a
remporté dimanche
dernier  l'élection
présidentielle au
Costa Rica, portée
par sa promesse
d'utiliser la manière
forte pour
combattre la
violence liée au
narcotrafic dans ce
pays d'Amérique
centrale.

ANTANANARIVO-
Le passage du
cyclone tropical
Fytia a fait trois
morts et plus de
28.000 sinistrés à
Madagascar, selon
le dernier bilan
publié dimanche
soir par le Bureau
national de la
gestion des risques
et des catastrophes
(BNGRC). 

LISBONNE-
Le Portugal a
annoncé l'octroi de
2,5 milliards d'euros
pour la
reconstruction
après le passage
destructeur de la
tempête Kristin, la
semaine dernière,
qui a fait cinq morts.

L'Algérie a été élue, à New York, à la
vice-présidence du Bureau du Comité
des organisations non
gouvernementales (ONG) des Nations
unies, au titre de l'année 2026, lors de
l'ouverture des travaux de la session
ordinaire dudit Comité.
Cette élection témoigne de la
confiance accordée à l'Algérie et de
son engagement actif au sein des
travaux de cet organe onusien.
Cette consécration est aussi le résultat
de l'intérêt accordé par les autorités
algériennes à la société civile qui joue

un rôle grandissant dans les
domaines socioculturel et
économique.
Le Comité des ONG est un organe
subsidiaire du Conseil économique et
social des Nations unies (ECOSOC). Il
est chargé, notamment de l'examen
des demandes de statut consultatif
soumises par les ONG, ainsi que de
l'évaluation des rapports présentés
par les organisations bénéficiant du
statut consultatif auprès de l'ECOSOC.
L'Algérie est membre du Comité des
ONG depuis 2023.   APS

AU TITRE DE L'ANNÉE 2026
L'ALGÉRIE ÉLUE VICE-PRÉSIDENTE DU BUREAU 

DU COMITÉ DES ONG DES NATIONS UNIES 

Le Premier ministre, Sifi
Ghrieb, a effectué hier  un
entretien téléphonique
avec le Premier ministre
et ministre des Affaires
étrangères de l’État du
Qatar, Son Excellence le
cheikh Mohammed ben
Abderrahmane ben
Jassim Al Thani, au cours
duquel ils ont évoqué
l’état et les perspectives
de développement des
relations bilatérales entre
les deux pays, a indiqué
un communiqué des
services du Premier ministère.
La même source précise que « le
Premier ministre a transmis les
salutations du président de la
République, M. Abdelmadjid
Tebboune, à son frère, Son Altesse
l’Émir de l’État du Qatar, le cheikh
Tamim ben Hamad Al Thani, ainsi

que ses vœux sincères de progrès
et de prospérité continus au peuple
qatari frère ».
Par la suite, « les deux parties ont
salué la solidité des relations
fraternelles unissant les deux pays
et les deux peuples frères, ainsi
que le niveau atteint par la

coopération bilatérale et
la dynamique qu’elle
connaît dans divers
domaines, grâce aux
hautes orientations des
dirigeants des deux
pays, le président de la
République, M.
Abdelmadjid Tebboune,
et son frère, Son
Altesse l’Émir de l’État
du Qatar, le cheikh
Tamim ben Hamad Al
Thani ».
Dans ce cadre, « les
deux parties ont affirmé

la nécessité de poursuivre le travail
conjoint en vue de développer et de
diversifier la coopération bilatérale,
notamment dans les domaines
économiques, tout en soulignant
l’importance de dynamiser les
mécanismes de coopération
bilatérale à tous les niveaux afin de

renforcer les relations bilatérales,
de concrétiser et d’accompagner
les projets d’investissement
communs, et d’intensifier la
concertation et la coordination
concernant les questions d’intérêt
commun ».
De son côté, Son Excellence le
Premier ministre de l’État du Qatar
a réaffirmé « le caractère
stratégique des relations
bilatérales conformément à la
vision tracée par les dirigeants des
deux pays », exprimant « les
salutations de Son Altesse l’Émir
de l’État du Qatar, le cheikh Tamim
ben Hamad Al Thani, à son frère le
président de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, ainsi que
sa volonté sincère de travailler
avec lui afin de hisser la
coopération bilatérale à des
niveaux supérieurs dans divers
domaines ».

COOPÉRATION BILATÉRALE

SSIIFFII GGHHRRIIEEBB SS’’EENNTTRREETTIIEENNTT 
AAVVEECC SSOONN HHOOMMOOLLOOGGUUEE QQAATTAARRII

L'Agence nationale de sécurité sanitaire
(ANSS), représentée par son président, Pr
Kamal Sanhadji, participe aux travaux de la 158e
session du Conseil exécutif de l'Organisation
mondiale de la santé (OMS), qui se tient au
siège de l'organisation à Genève (Suisse) du 2
au 7 février en cours, a indiqué un communiqué
de l'agence.
La 158e session du Conseil exécutif abordera un
ensemble de points principaux inscrits à l'ordre
du jour, notamment "le rapport du directeur
général, le rapport des comités régionaux au
Conseil exécutif, le rapport du Comité du
programme, du budget et de l'administration,
ainsi que le rapport du Comité permanent de
prévention, de préparation et de riposte aux
urgences sanitaires", précise la même source.
Cette session se concentrera sur quatre axes
stratégiques majeurs, dont le premier traitera de
la garantie de la santé en incluant le suivi de la
déclaration politique de la réunion de
l'assemblée générale sur la prévention et la
maîtrise des maladies non transmissibles, le
renforcement de la santé mentale, la lutte contre
les maladies transmissibles (y compris le
programme de vaccination, la feuille de route
pour les maladies tropicales négligées et la

stratégie d'élimination de la tuberculose). Ce
premier axe portera également sur la couverture
sanitaire universelle, notamment les soins
d'urgence et chirurgicaux, le renforcement de la
transplantation médicale et les maladies rares,
les soins de santé primaires, la santé dans le
programme de développement durable, la lutte
contre les produits médicaux falsifiés, la
résistance aux antimicrobiens, la gouvernance
numérique et l'intelligence artificielle dans la
santé.
Le deuxième est dédié à la protection de la
santé, qui comprend la réponse aux urgences
sanitaires, le renforcement de la base de
données sur laquelle s'appuient les mesures de
santé publique et les mesures sociales, l'initiative
mondiale santé et paix, la lutte contre la
poliomyélite, la mise en œuvre de la résolution
WHA75.11 (2022) et le suivi de la situation
sanitaire dans les territoires palestiniens
occupés.
Le troisième axe se penchera sur la promotion
de la santé qui couvre la réadaptation dans les
systèmes de santé, la promotion de la santé et
du bien- être, la santé des peuples autochtones,
la nutrition maternelle et infantile et le
renforcement de l'économie de la santé pour

tous. Quant au quatrième axe, il concerne la
dynamisation et l'amélioration de la performance
qui traitera notamment du budget et des affaires
financières, des questions d'administration et de
gouvernance, ainsi que de l'ordre du jour
provisoire de la 79e Assemblée mondiale de la
santé, de la date et du lieu de la 159e session du
Conseil exécutif.
A noter que le Conseil exécutif de l'OMS
comprend 34 membres possédant de hautes
compétences techniques dans le domaine de la
santé, désignés par les Etats membres, qui les
ont élus lors de l'assemblée mondiale de la santé
pour une durée de trois ans, issus des six
régions de l'OMS : l'Afrique, l'Amérique du Nord
et du Sud, l'Asie du Sud-Est, l'Europe, la
Méditerranée orientale et le Pacifique occidental.
Le Conseil exécutif constitue l'organe principal
qui facilite le lien entre les objectifs et les
politiques stratégiques de l'assemblée mondiale
de la santé et la réalité opérationnelle. Il joue un
rôle consultatif et d'orientation pour garantir la
cohérence des décisions mondiales avec les
priorités des Etats membres, prépare également
l'ordre du jour et présente des recommandations
techniques concernant les programmes et
politiques sanitaires à l'échelle mondiale.

158e SESSION DU CONSEIL EXÉCUTIF DE L'OMS À GENÈVE
UUNN EENNSSEEMMBBLLEE DDEE PPOOIINNTTSS PPRRIINNCCIIPPAAUUXX 

IINNSSCCRRIITTSS ÀÀ LL''OORRDDRREE DDUU JJOOUURR

Des détachements de l’Armée
nationale populaire (ANP) ont
récupéré, à l’issue des
opérations de recherche et de
ratissage menées dans la région
de Djbel Amrouna, relevant du
secteur militaire d’Aïn Defla, 1re

Région militaire, deux (02)
grenades, onze (11) chargeurs
de munitions, quatre (04)
jumelles, six (06) téléphones
portables accompagnés de
onze (11) cartes SIM, seize (16)
cartes mémoire, ainsi que

d’autres effets, a indiqué hier le
ministère de la Défense
nationale (MDN).
Ces saisies, qui s’inscrivent
dans le cadre de la lutte contre
le terrorisme, interviennent à la
suite de l’opération de qualité

menée par des détachements
de l’ANP laquelle a abouti à
l’élimination de quatre (04)
terroristes et à la récupération
de quatre (04) pistolets
mitrailleurs de type kalachnikov.

AU LENDEMAIN DE L’ÉLIMINATION DE QUATRE TERRORISTES À AÏN DEFLA
L’ANP RÉCUPÈRE UN IMPORTANT ARSENAL 


